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lA TAXE
SUR LES GAFA
ET LE BLOCAGE
ALLEMAND

ÉDITORIAL lit

La croisade de Bruno LeMaire pour des finances des V'mgt-Huitpour les d.i$-
décrocher un accord sur une taxe suader d'approuver la taxe sur les GAFA,
GAFAeuropéenne prend des accents mais elle exerce une pression particulière

désespérés. L'absence de soutien de 11ille- sur Berlin en agitant la menace de tarifs
magne au projet de taxation des géants du douaniers sur les importations de voitures
numérique lors de la prochaine réunion allemandes aux Etats-Unis.
des ministres européens des finances, le Certes,legouvernement françaisaurait pu
4 décembre. constituerait «une rupture de s'y prendre avecdavantage de Ïmesse pour
confiance entre la France et IJ\11emagne», a «vendre» ce nouvel impôt à Bruxelles.
averti le ministre français des finances, le Avancer par petites touches. avec un dis-
9 novembre, sur le site desEchos. coursmoins donneur de leçons,et tenter de
Une quasi-menace, qui ne risque pas bâtir une coalition afin de ne pas laisser

d'aider au redémarrage du moteur franco- s'installer l'idée que le projet vise surtout à
allemand.MLeMairevoit s'évanouir peu à 0tI'rir à Emmanuel Macron un trophée à
peu son espoir d'un accord avant la fin de brandir avant les élections européennes
l'année pour ce projet phare de l'Elysée: il aurait sans doute été plus efficace.
ne reste plus que trois semaines pour dé- il est vrai aussi que, en l'état, la taxe GAFA
crocher l'accord,indispensable, de son ho- européenne relèverait surtout du symbole:
mologue OlafScholz. elle ne rapporterait qu'environ 5 milliards
Orcedemierpersistedanssonambiguiœ: d'euros au niveau européen. Et,d'un strict

en public,il répète qu'une taxe GAFAest une point de vue fiscal,elle est un peu bancale:
priorité, qu'il y a urgence,mais qu'un accord cela fait plus d'un siècle que l'impôt sur les
international est indispensable. Une ma~ sociétésporte sur leprofit, pas sur les reve-
nière polie mais un peu hypocrite, en con~ nus, pour ne pas pénaliser les entreprises
vaquant les Etats-Unisà la table des négo- non profitables.
dations, de renvoyerla taxe à plus tard.. En attendant, le blocage allemand prive
Son collègue français a pourtant multi~ l'Europe d'une réforme populaire, allant

plié les concessions: lenouvel impôt, censé dans le sens d'une plus grande justice fis-
porter sur 3 % du chiffre d'affaires des cale, qui mettrait fin à près de quinze ans
entreprises du numérique, serait transi- d'impuissance face à des GAFApassés mai-
taire. le temps de trouver un accord inter- tres dans l'art de contourner l'impôt. Sym-
national sur la taxation de leurs profits. n boUque, certes, mais envoyant un signal
pourrait même n'être appliqué qu'à la fin volontaire, qui contredirait l'image d'une
2020, pas avant deux ans. Europe «impuissante» et «passive »).
Mais la réalité est têtue. Olaf Scholz, le Preuve que cette taxe GAFAn'est pas une

social-démocrate, n'arrive pas à imposer idée complètement stupide: la France est
l'idée dans sa coalition. Lesdirigeants alle- loin d'être la seule à la défendre. LaCom~
mands sont tétanisés par l'hypothétique mission européenne de Jean~daude Junc-
réaction qu'une telle taxe provoquerait à ker s'y est ralliée, de même qu'une ving-
Washington. Carnon seulement l'adminis- taine de pays de l'Union. Même le gouver-
tration Trump se livre à un lobbying actif, nement britannique conservateur libéral
individuel et direct, auprès des ministres est en passe d'imposer la sienne au niveau

national. C'estdire! •
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